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... l'assOT il'1 médicaments, il faut du soleil, de l'air, musculaire,

t , est avec plaisir que nous publions un travail de la marche, du jeu. de la propreté, des exercices 
très élaboré et très soigné dû à la plume musmlaires. une bonne alimentation, etc.
«l'un de nos membres les plus distingués, 
éducateur de marque. M. .1. 1*. Laharre.
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HYGIENE ET SANTE PUBLIQUE
(Suite i

I* culture physique n'occupe pas dans l’école 
traite de 1 hygiène scolaire avec connaissance; sa la place que demande son importance; elle est 
longue expérience lui permet d'aborder ce sujet sinon nécessaire, du moins très utile à la conser- 
avec confiance, et les conseils qu'il donne sont le val ion de la santé, au plein développement des 
résultat d'observations recueillies après de nom- organes corporels. Et la santé est nécessaire aux flliri,7 
'•"'uses années ,1e professorat. Nos I,sûeurs affaires et au lamheur; une forte constitution 
pourront profiter avec avantage de l'étude d'une capable de résister aux labeurs et à la fatigue est 
question aussi importante qu'est l'hygiène de indispensable à celui qui veut figurer dans la vie. 
nos enfants a 1 école. Bien que notre soin principal doive être intérieur,

notre corps ne doit pas être négligé; et l’école doit 
être au sortir de la maison et de concert avec la 
maison, la principale agence de diffusion de la 
santé.

Après qiu> la maladie a pris fin, que doit-«>n|

Ut maison, ou au moins, les pièces que |e 
malade occupait doivent être désinfectées aii 
que tout ce dont le malade faisait usage. Tout . 
qui peut être détruit doit être brûlé. I»()l

Que doivent se rap|>elcr les enfants pour >i 
protéger individuellement contre l'infection ■ i| 
protéger ceux qui les entourent ?

I.'ûme étant essentiellement unie au orps. ce [.'homme qui manque d'esprit ne peut v sud- k” 0'|,f,m|t8 d™wnt <i» «r»«.l‘er par tern
dernier collabore, à sa façon, A la pensée cl au plécr ni par une grande science ni par une grande 8011 8" le Pkjwher, soit sur le trottoir; de cracl er
sentiment, ("est par le moyen des sens que richesse; il en est de même de celui qui ..................  bench" T'""*'" 11*' dol«f8 f*"8 la
I âme acquiert la plus grande partie de ses idées, sa„tê Même s’il est riche il est bien à nl-nmlr. . 1 ’ v ,noU er lo8 <lo|Kls sur *» •ang

-i ••«ntnnisme .......tienne mal. la vie .............. s'i^Lpnx dZvn“e t? 2?? T '** ^ "'** "*ï.... .
tuellc s en trouve ordinairement amoindrie. ,m habit chez le tailleur l'adaim rimmin ** ‘ *> UII1<18’ <ra>on8’ etc.), de mâcher de la
D'autre part, les organes corporels étant les sain'dans un corps lin" me parait mTd^ cho»!s dan'sl ™.mpaeno"; ou de mu"-instruments de notre action extérieure, doivent peindre un homme heureux ^ * choses dans lesquelles un autre a mordu;
être assouplis, perfectionnés, pour répondre le |„. programme de l'école contient un article V o Ü'T ''° ‘“'l?.”18’ de t'1ru"!""8 a-va‘U 8urvi *
mieux possible à leur destination. Ensuite, et assez intéressant bien que très incomplet sur l'en- nt“ "on veut'cdl r TW, “ b"gU” °bj' "
o est a ce point de vue que je traiterai mon sujet, geignement de l'hygiène; il accorde au point de l. , d<\ toU8sl'r ou d i, t,‘r"u"r
la pédagogie, étant basée sur la connaissance des VUI. pratique une petite récréation de III minutes N*"S "* eoulT,lr “ M™c10 d un mouchoir; ■!, 
lois du développement corporel et intellectuel ,|ans l'avant-midi et dans l'après-midi Voilé "lttnKI'r 8a,ls 8,'l'v préalablement lavé les mum- 
de l'enfant, doit s'occuper de maintenir à l'état ^ ££ de h^ t "" '° “
sain toutes ses énergies: energies physiques, puissances physiques, tranquilles pendant la et des mains,
energies mtc lcf-tucllcs et morales, et d accroître classe ont été actives pendant quelques moments. D’après le rapport de M. (leo. D. Port, r 
la valeur g.obale de 1 individu par la culture rai- reprend d’ordinaire son travail, après cette petite Secrétaire de l’Association Canadienne 
sonnée de ses facultés physiques, intellectuelles et 
morales.

Conference de M. J.-P. Laharre. Principal de 
l'Kcole Champlain, à Montréal.
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récréation, aussi alerte qu'en entrant à 9 hrs ou à l’Knrayement de la Tuberculose, l’on aurait d» 
1 « hr. toute part accompli un travail sérieux

Mais ce n’est pas suffisant. L’enseignement prévenir le développement de la tuberculose « n 
d'une gymnastique hygiénique et rationnelle de- Canada. Les gouvernements tant fédéral que 

a qu une trop ai » c attention aux qualités vrait être donné à tous les élèves; tous devraient provinciaux et les grandes villes auraient 
physiques, a la saute, au bien-être matériel de 
l’enfant. Qu'est-ce en effet qu'une lionne école?
Une école est réputée bonne, si elle forme des 
lauréats. Elle est sans doute meilleure qu’une 
autre qui n’en forme pas, toutes choses égales

Jusqu’ici toutefois l’école s'est occupée sur­
tout des facultés intellectuelles et morales et n’a
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6 faire des exercices basés sur les préceptes de la tribué en argent et en œuvre à faire l’éducati- n 
physiologie et en vue du développement des du peuple sur cette importante question. Non 
différents groupes musculaires, de l’amplification seulement l’on aurait pourvu à ceux qui sont 
de la capacité respiratoire des poumons et du atteints de cette terrible maladie, mais des instrie1- 

..... rehaussement de la vigueur contractile du tions et des lectures avec projection électrique
( ai eurs, mais su it-i de décrocher quelques eœur; ce qui ne |>eut se faire qu’avec une direction ont été données par des personnes compétent * 
diplômes, si 1 on jette ensuite dans la vie, des 
jeunes gens dont la constitution est faible et

médicale. Le but de la culture physique est sur les mêmes précautions û prendre pour améli 
. t d’aider au développement harmonique des jeunes rer sinon faire disparaître les ravages causés par

t j,vo Par 8U,t<‘ . ,nan,l,]‘* a'r* dt' soleil, organismes et non de faire dos athlètes. Du reste, - ee fléau que l'on |N>urrait qualifier de national,
et es soins >'gi niques es p u* indispensables ? certain que les athlètes aient revu une bonne Ainsi le gouvernement fédéral a voté une somme 

y a--i que es vos es mieux doués et les culture physique? Il faut sans doute leur oon- considérable, mise à la disposition de l'Association
mitux por an s qui soient dignes d attention? céder de bons biceps, mais leur cœur, leurs pou- Canadienne pour la prévention de la tuberculose
s s au rt s p.us nom irmix doivent être eux aussi mollSi leurs organes internes sont souvent en souf- Dans la Colombie Anglaise la législature locale a

I objet de sollicitudes particulières. franco. Ces athlètes ne résistent pas à une voté $7f>,000 pour l’érection d’un sanatorium h
nés une qu aux Aats-l ms une moyenne de fièvre, il une pulmonic, tandis que des jeunes filles Tranquille et a promis des lois sévères 

treize journées de travail pour chaque homme, 
chaque femme et chaque enfant (13 journées 
d’école) sont perduees tous les uns par la maladie, 
et cela sans tenir compte des jours où la vigueur 
a diminué par les rhumes, les bronchites, les 
de tête, etc.

maigres et délicates en relèvent, leur gymnastique supprimer la tuberculose parmi le bétail. Dans 
a été athlétique et non hygiénique.

lies exercices physiques ne seront pas les institutions d’ordre privé qui s'occuperont de
mêmes pour les enfants de H, de 12 et de tuberculose et $11.9f» par semaine pour le soutien

maux KJ pour les enfants normaux et pour des malades. Dans la Saskatchewan, une forte
• i .. ° V'ül. ° virement énorme gain lus anormaux, pour les faibles et les chétifs, subvention a été votée pour la construction d'un

soeia qui serai op r par a suppression de ces pour les robustes et les vigoureux; ils ne seront sanatorium à Qu’Appelle â condition que les
ma a. les qut a s< lenctî et hygiène considèrent pas les mêmes dans les moments de tension autorités locales s'intéressent à la question,
eomim tviaxs vst‘l P®8 aU8h' important d'esprit et dans les moments où l’enfant n’a Manitoba, SM),(MM) ont été votés pour un sanaio- 
pour une na ion e conserver la santé publique pas la tête fatiguée. Ces exercices ne doivent rium à Ninette où il y aura fit) malades et $2.00 par 
(pu < ‘ m‘r s<‘s ° .J18 tit 84)8 cours d eau? être ni longs, ni violents; car l'enfant, après un semaine pour chaque malade. Dans Ontario, le
i. |/ S >,>1, U* n ' S a i W'S,S°nt n‘m,, ‘S ma" jeu. ou un autre exercice physique où il s'est fati- gouvernement accorde une somme égale a un cm-
,u (^ qui ravai * ran nt ro mates, vigoureux et gué, rentre en classe plus mal disposé au travail quième du coût de construction et un montant le

*.n n 8 81 ' '.,r ! î1 an<‘v v,,t (‘nl«,urée intellectuel; c’est que toutes les fonctions du $2.(X> par semaine fsiur l’entretien des malath s.
|>rW aU *!m!? l> K|,',ll<l*ies, de soleil, d air, eerveau sont solidaires; si pour en reposer une Ijcs villes de Kingston, Brandford et Windsor mit 

1 'X< r< U *S’ JMJ» ‘ < gymnastique. |H»rtion, je fatigue celle qui est à cûté, j’ai â sup- aussi accordé une allocation locale. Toronto u
Si I enfant sort de I école fort et rempli de porter une double fatigue. Au contraire, après un voté $200,000 pour les institutions à Weston .-t

notions hygiéniques, les familles ne tarderont pas jeu où l’enfant n’a eu aucune contrainte A subir, Uravenhurst. Berlin â donné $lf>,000 à une 
a adopter tous les principes de l’hygiène; les méde- aucune attention soutenue à porter, il entre en institution locale. I^a province de Québec a volé 
fins auront moins de soins médicaux A donner classe reposé et plus capable d’un travail (l’esprit. $10,000 A l’œuvre. Montréal a donné $6,000 à

l’Alliertu, l’on a promis do subventionner les

Au


